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LiHérature

nécrit 2500 ans d'histoire
duGrand Genève
Un livre retrace
l'évolution de la
région de l'Antiquité
à nos jours.
Une plongée dans
un territoire aux
frontières mouvantes

Céline Garein

C'est un pavé. Genevois, de sur-
croît. Quelque 650 pages consa-
crées à l'histoire de la région età
son rayonnement en Europe.
L'ouvrage du journaliste et ci-
néaste franco-suisse Philippe
Souaille, CesRomands qui ont fait

-.-l'histâire,-solt cette séiïiàlneeii Ïl-
brairie. Il retrace l'évolution de ce
qu'on appelle aujourd'hui le Grand
Genève, de l'Antiquité ~ nos jours.

Philippe Souaille, qLiest-ce que
l'histoire du Grand Genève a de
si intéressant?
Elle est très riche. En dehors de
Paris, le bassin genevois constitue
la région où il s'est déroulé le plus
d'épisodes fondamentaux de
l'histoire de France. Or, comme.la
région a toujours été à cheval en-
tre la Suisse et la France, ces faits
ne figurent dans pratiquement
aucun ouvrage historique.

A quels événements faites-vous
allusion?
Par e}ffiIirf>le9"(!I!U~Clotilde, la
femme de Clovf .était'Oenevoiser
Ou que les prémices de la Révolu-
tion française ont commencé à
Genève, sous l'influence de Rous-
seau et de Voltaire. Lorsque la
ville a été assiégée par les armées
françaises; ardes et bernoises au
début dessannées 1780, de nom-
breux Genevois se sont exilés à
Paris où ilsont diffusé leurs reven-
dicationsspour plus d'égalité.

Dans le titre de votre ouvrage,
vous parlez des «Romands qui
ont fait l'histoire», Une volonté
d'excluœ les,F·tançalsL-.-' •.•.•••• -... •..•. .:a. jol"

Historiquement, le terme «Ro-
mand» englobe toutes les person-
nes qui parlaient l'arpitan -Ie fran-

, ,

Philippe Souaille, journaliste et cinéaste franço-suisse, auteur de <<CesRomands qui ont fait l'histoire)).

co-provençal - soitl'lqu~lle Suisse
romande sans le calff~R!çluJura,le
nord de la région Rhône-Alpes et
une partie de la vallée d'Aoste et
des vallées piémontaises.

Après avoir fouillé les 2500 ans
d'histoire de la région, que
constatez-vous?
Depuis l'Antiquité, Genève est un
carrefour commercial. Pendant
longtemps, le bout du lac a consti-
tué le seul point de franchisse-
ment du Rhône à.plusieurs jours
de marche. Les grandes routes
marèhandesse croisaient ici; fave-
risant le développement des foi-
res dans la région et la diffusion
des idées. Ce n'est pas un hasard
si, aujourd'hui, la ville abrite de

nombreuses organisations inter-
nationales dont le siège de l'Orga-,
nisation mondiale, du commerce.

Dans votre livre; vous rappelez
que si, depuis toujours, Genève
est la métropole économique de
la région, elle reste très
dépendante de son arrière-pays.
Et aujourd'hui?
Lasituation est tout à fait compara-
ble. A l'époque, Genève était dé-
pendante de ses voisinsrpour l'ap-
provisionnement de divers maté-
riaux comme la,p1êltre;'lebois, les
combustibles, etc. Aujourd'hui,
c'est davantage pour le logement,
la main-d'œuvre et les biens de
consommation meilleur marché.
De nombreux agriculteurs gene-

vois ont, par ailleurs, encore des
terres en France voisine.

Au travers de cette histoire
commune, quel regard porteg-
vous sur l'actuel Grand Genève?
L'histoire montre que nous som-
mesgénétiquement lemême peu-
ple, que nous parlons la même
langue, que nous avons un passé
commun. La seule différence qui
existe entre les Suisses et les Fran-
çais est finalement ,législative et
administrative. La frontière est
une séparation artificielle qui.n'a
cessé de bouger au fil du temps.

«ces Romands qui ont fait
l'hlstofre» de PhiliplD:eSouaille,
34 francs ou 24.euros en librairie.
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Le rd libér mur de la Rad
· Le livre de Philippe Souaille
· comporte de nombreux faits
amusants. Dont celuI-ci.
Août 1944:Annecy est occupée
par 1200 soldats allemands et
·des 55, une centaine de miliciens
et quelques gestapistes. Radio
Sottens, ancêtre de la Radio
suisse romande, donne des

. nouvelles de la sitcrati0nd'heure
en heure. Elleest reconnue pour '
l'impartialité de ses informations.
Dans la journée du 18,Badio
Sottens annonce, via-'tI1l
communiqi:Jé-'ôfficietque tout le
département dé la Haute-Savoie
est libéré à l'exception d'Annëev,
entièrement encerclée par

13000 maquisards. 8m vénité, iis
sOJ1tà peine 600, Un~oup de
bluff totalement assumé par la
radio romande. Etqui fanc-
tlonne: ne remettant.pas en
doute Œ qu'ils..vlennent.d'enten-
. dre, les Allemands et les
miiiciens, paniqués, se rendent.
C.G.


